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« Si j'aime cette œuvre-ci, l'irremplaçable, mais aussi cette jeune femme-ci, tout autre et singulière,

et quelconque pourtant (tout autre est tout autre) ? Aucune œuvre d'art, hors la photographie,

n'engendre un tel trouble, qui est aussi le trouble de la confusion qui dans la référence confond

l'image et son modèle, l'image cette fois et pour une fois, une seule, inséparable de ce dont elle

est l'image... » Jacques Derrida, à propos de photographies de Shinoyama

Depuis quatre décennies, Kishin Shinoyama dresse son regard, insuffle ses fondements, dompte l'évo-

lution du temps. L'œil du monstre sacré se nourrit de l'énergie de sa capitale, Tokyo. L'œil du maî-

tre capte la construction et la déconstruction. Dénude son temps.

En 1969, Shinoyama photographie ses nus sur sa propre lune : Death Valley. 

Dans l'univers argentique, un pionnier est né. The Birth, Twin et autres séries de nus seront édités

dans son premier Opus, « Nude ».

Dans les années 80 et 90, la bulle économique crée un séisme. L'argent coule à flot. Les bâtiments

sont détruits et reconstruits, Tokyo est au sommet de son breakdown. Shinyama capte le point de

saturation du post modernisme. Il « pose » ses  femmes nues dans ce paysage urbain. Femmes dou-

bles de la ville et de son chaos... Des mannequins lisses et vides. Sans même une ombre, indifféren-

tes à tout.

Shonoyama invente en parallèle, le « Shinorama ». Empreinte panoramique d'une culture et de ses

habitants. Plusieurs clichés pris simultanément de différents objectifs.

Kishin Shinoyama ne cesse d'inventer, de mettre à nu en Capitale.

Artiste protéiforme, à chaque époque, il crée une vague photographique. Auteur d'images cultes,

notamment du baiser de John Lennon et de Yoko Ono (l'album  Double Fantasy), il peut éditer

deux livres par mois, tant son travail est riche. Son livre « Water fruits » est le livre de 

photographies le plus vendu au Japon. Super star dans son propre pays, il est nommé par ses

contemporains, « le monstre sacré », « l'immortel ».

Du 8 septembre au 13 octobre au 34 rue Louise Weiss seront exposés ses premiers nus, en noir et

blanc « Death Valley », « The Birth » et « Twin ». Au 24 rue Louise Weiss seront exposées les séries 

« Shinorama ». 18 Rue de Seine, vous pourrez découvrir ses dernières pièces, portraits de l'acteur de

Kabuki Bando Tamasaburo, qu'il capte depuis plus de trente années. Photographies issues de son

dernier livre.

Cette première grande exposition de Kishin Shinoyama en galerie parisienne est proposée par Eko

Sato.

Kishin Shinoyama est né en 1940 à Tokyo, Japon. Il commence sa carrière lorsqu'il étudie au dépar-

tement de photographie à la Nippon University. Il remporte alors le Advertising Photographer's

Association Award et d'autres prix. Après avoir travaillé dans la compagnie Light Publicity, il com-

mence à travailler comme photographe freelance dès 1968. Son travail est renommé pour ses por-

traits de  personnes les plus célèbres de notre époque tels John Lennon & Yoko Ono, Rie Miyazawa

et d'autres personnalités importantes. Dans ses séries « Gekisha » et « Shinorama », il continue de

capturer le temps avec de nouveaux modes d'expression et de nouvelles technologies. 
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